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C?E SEC.I~RfTE 

la 
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J*& l%meur de vous trammettre ci-joint le texte d'une cirmmiia&ion de 
R@blique dbmcrstique du Timr or%eatal, Je vous serais ablig6 da bien vouloi.~ 
fdre diffuser came damnent du Conseil de aitauritiî, 

L’Al!&aesedeur fsctr.sordiaéure 
et pl&Ppotent iaàre , 

f  ‘L. 



c;/12&33 
FrmçfGs 
i\nXlf?X% 
P&&i? 1 

Annexa 

J’ai pris cxmmissanca du deuxihe rappart iS/l23.î&, en date du 22 juin 1976), 
du repr&entant sp&?ial que vous avez ddaign6 canform&ent $ la 
rkkolution 384 (1975) du Canseil de sécurit6, 

1, Le Couvermment de la ZIGpublique démocr&ique du Timer orient&l regrette que 
votre repr&entant a$cial n’rait pm &G en mesure de s’acquitter int&rakment du 
mndst qui lti mmit $te confi aux termes dea r&olutions 384 (1875) et 
389 (1976). Etant donne 1~ lacunes du rapport, la gravite de lca situation au 
Timx orientsA et la ferme pcmition exprimée pas la c~~~~ut~ intermtiaaale dctns 
les r&olutians du Conseil de e&urit$ et de l’Assembl& &én&x$.e, le tfache de 
lt8nvoy$ spécial ne geut &ra ccwidérée corne termin&. 

2, Aux paragraphes 2 et 7 de son rapport B le reprhentant sp&hl du Secrétaire 
&hêràl rapporte les efforts qu’il 8 faits pour canfhw avec les repr&entants 
du FRETIL~N et pour se rendra dam le territaire de la République d&nacrafiquo, 
Mon gouvernement fie& $ souligner qu’il reseurt du dsb& qui a dom8 lieu à la 
rhwlutian 389 (1976) du Conseil de &curitb que le repr&wntant epécial avait 
notment pour mandat de déployer tous ses efforts pour se rendra au Timer 
oriental et cmf4rer awc toutes les parties en cause. Il y avait urgence $ le 
faire, yu l’obstructionnisme syst&atique dont avaient fait preuve les egressaurs 
indon6sieas 8 l’occasion de la premi8re visite de l’envoyé sphial au Timer 
oriental : sffcctivmmt, les repr&entants de le RBpublique d&nocratiqus du Tirer 
crritntal n’avaient pas plus tôt &6siep16 une sbris de points de d6barquement qu’ils 
&,aient im&iatemnt bombardh, Ap& pareille sxp&ienaa, il &ait devenu 
impcmsi\rle, pour des raisons militaires et de abcurit&, de disuutar publiquement 
des points de d6barquenw~t. 

3. La c&e ci-jointe et le bilan de la situation militaire montrent que les 
forcer indonbsisnnar (30 QUC d 40 CUC homar) ont occup@ un certain ncmbra de 
“pc&cts” et de “cotlcelho~“, mais n’ont bucune autoritb uur las zones avalainantes 
oil vit la majorit6 de la population. Une fois au Tfinor orientsl, 1 ‘anvoyb sg&zial I 
circulant dam une jeep arborant le drapeau et 1 tembl&ne des Nations Unies, devmit 
se rendre aux endroitr d&ig.ndr par le Ccmît6 central du FRE?‘TXLI?4 mais en vsillant 
au secret du ses dbplacements. Pour sa part, le Conseil de s&uritb doit ixmfster 
aupr&s de lfIndcm6sie puur qu’elle agisse came doit le faire un Etat Mmbra du 
l@ONU coascicnt de ses rerponsabilitbr et garantirrra le libre pasrage de 
ltanmy6 rphisl ot de ses calhbarateurs. En cette p&iode de saison skhe, la 
tempe est propice B une miasioa de catta nature. L’endroit d’ail il saraif lu plus 
air6 à lfsnvc+yb sp6cia.t du sillenner la campa,gno surait catiainement Dili, et 1~ 
autorit6a milittirer indmbriarmes devraiont lui faciliter le wyogs. 8i 
lflndon~rie devait (r’opposar & cette prapcasition, le mmde ne pwrrait qu’en canclura 
qufeUe est incapable d’apporter la prsuvc qufelle coatrale, ccwm 6110 la prbtcnd, 
1s Tirer oriental et y b&&ficie de l’appui de la populstian pour 1’wt.b d~annaxion 
il.lbgbL qu’elle se prapcma de commettre, 
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4. Z1 convient de rappeler que le lor juin , et 63 plusieurs roprioes pw la ouii.0, 
le Ministre australien des affaires Étrang&~~ a dit que SCXJ guuira~n~~~t aiderait 
par tous les moyens l'envay6 spécial dmo sa mission, 5 co&ition que le Cou~r- 
nement indtdsien gwantis~e 8cx-ï libre passage. 

5. Bien que le Conseil de &curitd ait mintes fois demandg le retrait des 
troupes indo&siennes, les effectifs des troupes d~invasicm iudcm&iennes BU Tirn~~ 
oriental restent forts de 32 Of30 à 40 000 hommes, S'iJ. y a eu des "retraits" de 
twzpes, c'est pot?- 4as misons de moral, ii cause de fortes pertes olr pour s&ices 
çwmnin, et les trciq~tl retir8as ont en fait 6t6 rempla&es par d'autres, C0S 
9;xw+es, ùont 1s w&anae peut être vérifi& sur place, montrent dans quel mépris le 
k%uver3w2.~t. 9.-xIan&ien tient 3es rés&Aians du Conseil de s&urié6 et de 1s 
cumxnwuu*E A33rn3tioxle eti &Mral. 

6. Le peu>k du Tinmr oriental a moutré une volonté in~branlablo d'être libre 
face aux fsrce5 mrtsfives de la junte fasciste indon&iesme, qui a refusb par trois 
fois de faire droit aux demandes de lfAsaemb16e &n&ele des Mations Unies et du 
ConseiS, de s$cwité, Les forces nationalistes dU Timer oriental, sou5 la 
direction du Gouvernement révolutimwire de la RgpubJique démocratique du Timr 
oriental, continuent de cmtrôler au moias 80 p. fOO du territoire. Les forces 
indonésiennes, qui subissent de lourdes pertes, occupent iseulement le centre des 
localités et quelques pointo sur la côte. Même détns ces zunes "wcupêes@', elles 
ne can%r8lent pas la population, qui est enc&e par les farces militaires de 
la R6publique d&wretique du Timer oriental. La preuve ec est que les ernvahisseurs 
indonésien;i et le5 habitants da Timer qui sont si leur solde ref'went aux obser- 
vateurs 6trangers l'eccès des zone5 rurales 03 se trouve la mjorit6 de la 
population. L'khac de la miesion iie l'envayê sphial est dQ a la campagne 
incammte que &!neat ïes envahieseurs pour esasyer de persuader le reste du monde 
qua lauxr annexion sanglezte a r&aasi. Meis leur propagande a &zhou$, comme le 
montre la mascarade du 31 mai, date B laquella de5 obsarvuteurs &trsngers sp&is- 
lement choiris ont êté admis B Dili pour trois heure5 seulement mis ampêch&? d’y 
rencontrer aueuu représentant des parties en cuuse ni de 5e d6placer libmwnt 
dans la ville et 86s environa. 

En outre, fait r&&lateur, lorsqu'une d616gatioa parlementaire indonbsienne 
dirig&t par la Ministre de l'intérieur Machmud a voulu SO rendre le 24 juin B 
Btu~au, dauxi&no ville par ordre diimportawe, il lui a ét6 impcmible de le faire, 
l'a&oport international et la ville 6tmt sttsqu& en force par la FRETXLIPJ. 
Les correspondants êtrsngerr ba&s a Djakarta ont indiqug, ce qui a Bt& confi& 
par la mite de WUPCQ indor&isme, que les forces du FRETIIJN ont 6t8 en action 
b huit milles & peine de Dili et dans toutes lea principales localités occup6es par 
les forcor ihdon~eionncs. Jusqu'a gr&ent, ni la Croix-Rouge internationale ni les 
autres arganis&ions mondiatas int&easks n'ant &6 autorisées B p&&trer B 
m,wcau dans la territoire. Cette nouvelle preuve que 18 Junte militaire indondeiemc 
mdoute le5 t&oins indibpendants confirme qu'il est indispensable que lfonvay6 
sp6cisJ. mha & bien la tâche que lui a confige le Comeil do a6curit6. Les enva- 
hises:*ra indondsiens continumt à dgfier le Conseil de abcurité, et par la n&nc 2 
sntravtr les effort5 faite par l'envoyé sp6cia.l pour s'acquitter de 5a tâche. 

I .., 
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8. Derri&e cette mascsrede qui ne trompe personne se poursuit le dmme horrible s de la guerre de r~eistance contre les agresseurs fascistes. M&e ceux qux, ia 
Timer, 6taient d’abord favcrrablea aux agresseurs ont la& des appela désetspÉr& 
aux regrêsentants du F~T~~~ pan. lrintem&d.iaire d’anciens partisans de I’UDT 
et de l’A.FQDETX à Djakarta pour qu’ils appellent l’attention du monde eur le sort 
tr&que des anciens membres de 1 ‘UDT e-k de f’APODFS?I c’mt Ia vie est menacée 
par les “alliés” ind&Mens, Nous tenone à adresser au Secrétaire g&$krrl de 
lfOrganisation des PSations Unies w appel spécial pour que la Division des droits 
de l’homme ouvre une enquh sur la situation de la ~pulation du Tirnor oriental 
&m le TirPczr occidental, 

9* Tout k monde peut 88 rendra compte que six mois aprbs lee premières 
résolutions qu’a adoptées 1’0rganisation des Nations U&s, la juot;e militaire 
iada&sienne a toum6 la cmunauté intemationalle efi dérision et a violé les 
&glee fandamentalss du droit intermtioaal et celles qui régiaaent la prutectian 
des droits de 1 fhmm. Si le rapport de l’envoy6 sgfwial est incaznpLet ce n’est 
pss oaulerrtent en raimn des obstacles suscités par les sgxesseurs indonésiens. 
En se bornant à reproduire la propagande du Ciouvernement indonésien et de fantoches 
è B& solda, 3e rqgcwt fait le jeu de la junte indm&kienne qui espke quf ayec 
le temps, Le ; Bd% se désintéressera du Timr orienta2 et de la résistance hérorque 
de son peuple. 

10. Pour pr&iser ce qu’est actuellement la situ8tion au Tirer oriental, vous 
trouverez ci-joint leu documents suivants : 

i) Commiqub du Carait central du FRETXLIB en date du 15 juin 1976, signé 
par le Vice-Frbsident, Nicolau Lobato. Ce ccmnmniqué a et6 retranscrit 
par les eervicea d’$coute de Darwin (Awtralie), 

ii) Nouvelles de presse en date du 2 juillet 1976 retranscrites par les 
serdcair d~hxhc de Darwin (Australie) branchk ~lur radio-‘%aubere”, 
rotation nationale de la République d&mcratique du Tirer oriental. 

Vetillsz qgreer, etc. 

Lc Ministre des relations extbrieurea 
ct de 1’ infmaationS 

(Sirné) Jodi ~-H~~ 
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Pif$e i ,{ointe 8 I, ‘annexe 

Du 15 III~~ au 2 juin 1976, Ira deuxièm aessiaa pléni&e extraordintire du 
Ctmitt? central du F~~L~~ s'est tenue dam 18s ~oxaes lib&&s pass6ss sous le 
coxtr6le du FREIXLIN. C'était la deuxièm session de cette nature que tenait If3 
Comité depuis llinvasion du Tirez oriental le 7 d&embre 1975. 

AprGs que divers nmxbres du Ccmit6 central st des dirigeants r6gionaux venant 
de tous Zss points du territoire eurent présent6 des rapports détaillés, lfAsse.mblde 
a constaté quf après la guerre de résistance que le peuple a mer& pendant près 
d'une année ccmtm ffagression expansionniste indon6sienne dans tout le territoire, 
kee femes, les hommes, les pa;y~ans et les ouvriers, les &udiants et les soldats 
continutient ii résister mI.g& Ifopération militaire de grande enversre ‘3r 
des Iadwbiens l 

Le Comit6 eentml du FBETîIJ3 a condam& une fois de plus 1’ agression 
sauvage conmise par 3.~ Indon&iens contre le Timer oriental, Etat libre et 
inddpend5nt, et a exigé Te retrait inmédiat et inconditionnel des forces 
indoni?sisrmes en application des résolutions de l‘C?rgtisation des Nations Unies 
et conformeant *' droit du peuple ii décider librement de son systdme politique 
et écommique. Le Camitb central du l!B.EJ?XLm a r&ffir& une fois de plus sa 
volonté? inflexible de continuer 3 diriger la lutte que la population du Timer 
oriental m&xe pour amurer la libération natioaala. 

Burant la deuxibe partie de celte session, le Comitb cantral du FRE?JILIN 
a longuement discut6 de questions de thgorie politique, n&essitb abeolw pour 
définir plus clairemat la ligne politiqw &volutionnaire qui est la sienne 
en tant qu’avant-&srde des vastes wsus du Timer ariautsl dam leur lutte cantre 
le colotis;liema, 1 fiznph%lismt: et toutes le5 forma5 de dominaticû et 
6.’ exploitatim. 

Au cour5 de la troisiihs partie da la ssasion, lu Camit6 cantrai, du I!WZTfLlN 
d exsminb des qwrtfoar pratiquer et pria des dhieiau en vw de supprimer les 
contradictiom qui sont apparues au pourraient apparahra dans les dominas de la 
palfeique, de5 affaire8 lai1itairea, de 1’8coaomie, da 1 ‘snasignamsnt et de la 
cuit um I Una orisntaticn pratique a 8% ddfinia ér cette fin en ce qui concerne 
les affaires politique8 et lnilitdres, l’enseignement, la culture, lt6conomia, 
la 58ntb, l'hygiàns, la ju5tics st la production, la grande &ole qu'aat le 
peupla 5.insi qw lu earrrport~nt et lfa;ttitude des csdrs5 de touer niveaux. 

Pkmiaux-5 ssctionr du FRETXLIB mt bt6 restructurÉes ainsi que des miniatàrea 
du goursrnsm5nt rOvolutionn8im. Les:stru&uraa fondmentales ont bt6 consid6ra- 
blement modifi6ar de f@ms b &re adapt8srr & la &irtant?e ar&. Le 2U mai, un 
d6fil6 a é%& orgmis$ pour nbtuqwr le deuxi&m ~aivcrsa.i~ du FRETIfsN. A 
8 hsurer , les drapeaux du FRETXLM et de ia RÉ;publique dhocratiquc du Timx 
oriental ont et.6 hisaga WCC tous les honneurs militaires. Es Pr&ident du 
FRETTLIH et de la Rdpuhliqu5 dknocratique du Timer oriental, le respect& et 
bien-ah& camamde Xavisr do huaral, 8 ~5.556 le5 troupes en revues &Suite a bu 

I . . , 
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lieu ~~~~~u~~~t~o~ d’m centre d'exposition #mac& a la x&decine tretditionnelle 
qui s'est adaptbe RUX circonatwcee tragiquea du teqs de Pa guerret On a &g&e~.~nt 
inaugur$ une petite fabrique qui produit du sucre de p&i.~~. XL y eut ensuite um 
mmifestakicx~ suivie d’un d~jsumr auquel ormt pris psrt 1~ population et les 
crmbattsnts de lta liberté. Durant ltaprès-x$di se sont d&oul.&s des compétitions 
8pcmtives, notm~t des matches de lutte telLe qu'on la pr&ic@s traditionnellement 
au 'Timr oriental et une d&konstratian de cxmb&s simulés au couteau pré des solde;ts 
du IS%.ETfLIN. La soirée a &é consacrée à un spectacle culture1 cornpreaant des 
reprkentations tG&âtraZes, des denses et des chants rEholuti~nnn3~s. 

A l’occmsicm du deuxièm anniversaire de l’unit6 du peuple du Timr orienta&, 
le CImité central a &kid6 & l'utmknité de lib&ertous les prisonniers politiques 
qui se trouvaient spt prison avant ltinvasion du 7 d&embm. On a remrqu6 que amihre 
d’entre eux av&nt d6jà mnifest6 leur volant6 de servir Zes masses populaires en 
psrtiaipaat à 1s lutte ar&e cantru l'agression inam&ieme, Au dixi&e mois de 
la lutte kz&rI&e - la forme la plus haute de la lutte politique, intervenant quand 
les d&mmmds na peuvent &re ri@% à la table de &gcciations et qu'il devient 
nécessaire do laisfwr pfwler le8 fk3il.a pour *oser la rtison -, les co&&3 
s~iatensificmt sur le territoire national. 

Le peuple du Timer oriental, aguerri dans cette lutte de libiiration, a donc 
entrepris dfassumr lui-même aa propre lib&&,ion. En prenfmt les armes, le peuple 
du Timr oriental a dom6 corps B l'esprit d%nitb natiom&. A mesure que 
s'intensifie l'agression indon&sienne, la population de plus en plus consciente 
de la justice de sa causa ain& qw de la validitg de la ligne politique trac& 
et suivie psr ses porte-parole légitimes, 1s Comité central. du FRGTILIN. Cll~CgM 
nouvelle offiensive militsire ds l'tnnemt nous renforce dans la certitude qw 
la victoire, si elle ne sera peut-être pas ais& à obtenir, ne nous Echappera pas, 

Notre lutte actwlla contribus 13 libkr la population du Timer oriental 
et on tant qus telle elle cancaurt & la libbraticm des peuples du monde entisr, 
tac at qw nous samns hmt <juste, la victoire est donc certaine. La lutte 
continua* Le pays ou lamort, nous vaincrons. 

srnor oriental, 15 juin 1976 

Le Vice-R&idant du FREXLXN 

Premier Ministre de la Rgpublique dhnw 
eratiqua du T~~OP orisntal 

(SIR~E) Nicolw Dos Reis KJBATU 
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Pièce II jointe ii l'annexe 

C~~N~QU~ DE FRESSE Le 2 juillet 1976 
Bureau d'information, New York 2~2~64-79~6 

x DES TRGUPES ~~C~r~S RES~T~ AU TIMCR ORLENTAL 
x LE ~ETIL~N REPREKD NhQF VILLAGES DE LA COTE: WXD 
x CREATXQN DE LA CRGIX-ROUGE DU TIMGR GRS~~ 

Plus de 1CQ soldats des unit& spéciales du KKQ ont désert6 lfwmée inds- 
n&ienne et rejoint les forces nationalistes de la Republique d6mocratique du 
Tiaor orienta, selon des sources dignes de foi d Djakarta, Le KKG a la réputation 

' d'être un foyer de sukarnoisme et, selon les m&nes sources, il a infli& de lourdes 
pertes $ son principal rival, le RPKAD (les "B&ets rougesf')p qui avait joue un 
file capital dans les massacres de 1965-66, apr4s le coup Subssto/CIA. 

Selon des messages radio ragus 8 Darwin (Australie), le FRETILZN a repris neuf 
villages prbc6demment enlev& p&r les foroas indon&iennes - Rsilsco, Tkriscai, 
V&o-Vou, Csilaco, Darlcte, Lekidoe, At&ai, KetoIia et Laareme - sur la côte nord. 
Le Ministre de lfint&ieur et de la s(irat6 nstionrale de la R6publique démocratique 
du Timar oriental, M, Alsrico Fernandes, a annoncé dans~le m&se message radio que 
@us de 4GG fusils et mitraillettes avaient &b captur& pendant les op&ations, 
Il a aussi d6clar6 que les fosaes indon&iennes de la gsrnison d'Atabai, sur la 
c&e nord et pr8s des régions frontières, s'&aiant rendues aux forces du FRETILIN 
ap&s un raid de deux heures lancé par les psrtisans du Timor oriental. Avant 
cetta reddition, plus Us 643 soldats indonbsicns de la garnison avaient bté tu&. 

L'&oport international de Bsucau a aussi bt6 soumis if de vigwrcusss attaques 
par les forces du FREZLM, ce qui expliquerait que la d&@ation du Parlement indo- 
nérisn n’ait pu a ‘y rendre. 

Des manifestations hostiles & Rjakartu ont eu lieu dans le5 villsgee indo- 
n6sisns dfAtambua et de Kafamananu Ia semaine dernike, D'aprCs M. Alarico 
Fernandes, il est cartain que l'aventure militairu indonésienne au Timor oriental 
donne lfoccasion aux mouvements s8paratistes de toute iffndonbsis d’intensifier 
leur combat. 

Ohms un autre massage radio capté B Darwin, le Vice-Prgsidant du FRETILIN et 
le Ramier Ministre de la R&ublique dknocratique du Tinor oriental ont expa56 les 
rklisationa du FRETPLXN dans lu danaine de la sant6 ut dam le domine social. 
M, Lobato a ddclarb que la Croix-Rouge du Timor oriantal avait 6% cr68e pour venir 
en aide 8 la population des zones libérées, Cos re&dea traditionnels ont 8té 
adapth en dtraita coqhation wec dee infirmihes qualifiges du FRETILIN, des 
docteurs aux pieds nus et les viaux "m6decins' traditionnels des tribus, 

d e . . 
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C~~N~~E DE PRESSE le 2 juillat 1936 

Bureau d'information, Nev York 212-864-7986 

IE LES AVARUA DU FRETILIN A BAUCAU FCRC~T L& MISSION ~O~~N~TA~ I~ONESI~NE 
A ANNULER SA VISITE DANS LA RFQICN 

Le dernier bulletin dfinform&ion transmis par la station radiophonique du 
FILIN dans le Timr oriental et retranscrit par 1~ services d'&oute de Darwin 
fAustralie) a confirmê les rapports ant&ieurs faisant état d'attaques lanc&s par 
des guerilkros nationalistes contre Baucau, d8U&%U? ville du Timr oriental par 
ordre d’inrportance, attaques qui ont oblig6 la mission gouvernementale indo&sienne 
à annuler la visite qu'elle envisageait de faire à Bsucau le 24 juin. Ls Mission 
6tsit diri&e par le Ministre de lfint&isur de l'Indon&ie, M, Mschmud, et etait 
cen6e constituer la phase ultime des "consultations", avant que lfint&&ration ne 
devienne officielle. Selon un bulletin 6manant d'un correspondant du &!ney 
Morning Herald 2 Djakarta, M, Hamish McDonald, qui citait des sources gouverne- 
mentales indo&siennes, les nouvelles transmises par le radio du FRETILIN seraient 
tout 2 fait exactes. Selon les mêzues sources officielles, des guerilleros du 
FHEIILIN op&xnt à 10 kilomètres de Bili et d'autres localitbs capturbes pas les 
Indo&iuns. 

Le co8&swni~u& radiodiffus fuieait &tat d'autre part des op&xtions militaires 
suivantes lsnc6se contrs les farces indon&iennes : 

= A Malians, dans la zone frontali&a, 10 soldats indon6siaas ont 6t6 tubs 
le 24 juin. 

- Dans la bande orientale de l’Île, & Tutuala, 20 "b&ets rouges" indongsiens 
ont St6 tu& et plus de $33 bless& et captds entre le 24 et le 26 juin, 

- A Ermera, dens une riche région productrice de caf&, & unct cinquantaine de 
bilcu&tres au sud-ouest de Rili, les forces du FRE%%IN ont datruit 
12 v&iculea, tandis que dans un village voisin* à Bazcrrtetc, 15 aoldats 
indoa6sisns ont dtd tubs, Au cours de l'opbration, les forces du FREMLITJ 
ont lib&$ des prisonniers du Timer oriental; dans le mÛne village, cinq 
autres Indonésiens ont 6t6 tuks alors qu'ils eaaayaient de s'approprier 
les recoltes d'une ferme collective. 

- A Kelicai, le 27 juin, 18 Indonesiens ont 6td tuée alors qu'ils 6taient en 
train de reparer un pont. 

- A Same, village sie nur la cbte m&idionale, de violents combats ac sont 
d6rou.h du 24 au 27 juin et plus de 100 membres des forces indonÉriennca 
ont bt6 tués, bleesbs ou ee sont rendus. / l .  l 
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